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Le professeur principal 
~ Une vie de prof ~ 

8 min – 2 personnages 
 

Si vous jouez ce texte, soyez sympa, déclarez-le à la SACD* 
 
 
Marignier : Bonjour… Monsieur Marignier. 
Tugudu : Entrez, entrez, asseyez-vous… 
Marignier : Vous êtes monsieur Tugudu. 
Tugudu : C’est cela. Ce n’est pas facile tous les jours, croyez-moi… 
Marignier : J’imagine… 
Tugudu : Je suis le professeur principal. 
Marignier : Oui. 
Tugudu : Donc, vous êtes le papa de ? 
Marignier : Kevin. 
Tugudu : Kevin… Kevin, Kevin, Kevin… Ah. Kevin. Ah… Kevin… 
Marignier : Un problème ? 
Tugudu : Un problème ? Vous n’avez pas vu les autres profs ? 
Marignier : Non, vous êtes le premier… 
Tugudu : Ah. Alors, bon, c’est moi qui vais tout vous annoncer, hein. Notez, c’est aussi bien 
comme ça… 
Marignier : Tout… Je ne saisis pas… 
Tugudu : Mais ses résultats sont catastrophiques ! Kevin est le pire élève de la classe. De 
toutes les classes, même. 
Marignier : De toutes les troisièmes ? 
Tugudu : Ah ! Non, non ! De toutes les classes du collège ! Et je pense que si on pouvait 
faire un comparatif, il serait le pire élève de tous les collèges du département ! 
Marignier : A ce point là ? Mais je croyais… 
Tugudu : Les parents croient toujours. Non, non ! Je pense même qu’il devrait pouvoir établir 
un record… Le pire élève de la décennie… 
Marignier : Je… Je tombe des nues, là. Pourtant, il travaille… 
Tugudu : Près de vous ? 
Marignier : Pardon ? 
Tugudu : Quand il travaille… C’est dans la cuisine ? Le salon ? Vous êtes dans les parages ? 
Marignier : Non, c’est dans sa chambre… 
Tugudu : Voilà. Il fait semblant de travailler. 
Marignier : Je n’en reviens pas… 
Tugudu : Je crois que c’est la première fois que je vois une moyenne négative. 
Marignier : Négative ? 
Tugudu : Je suis comme vous, je croyais que ça n’était pas possible. Mais si. C’est votre fils. 
Marignier : Pourtant, il nous dit qu’il se donne du mal… 
Tugudu : Bon, alors, les notes, encore, ce n’est rien. 
Marignier : Ce n’est rien ? Je ne sais pas ce qu’il vous faut ! Lui qui, depuis tout petit, veut 
devenir médecin. 
Tugudu : Ah ! Non, là, je pense qu’une réorientation va être nécessaire… 
Marignier : Vous voulez dire… En lycée professionnel ? 
Tugudu : Je pensais directement en maison de correction, mais vous pouvez essayer le lycée 
professionnel avant… 
Marignier : En maison de correction ? 
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Tugudu : Oui, c’est ce que je vous disais. Les notes, encore, ce n’est rien. Le pire, c’est 
l’attitude. 
Marignier : L’attitude… 
Tugudu : Oui. Kevin répond. Toujours. Sans cesse. Pas aux questions, hein, ce serait trop 
beau. Il répond. Aux professeurs. 
Marignier : Alors là… Je ne le reconnais pas… A la maison, il est si gentil… 
Tugudu : Il se retient. Et au collège, il se lâche. Vraiment. Je ne sais pas si c’est vous qui lui 
avez enseigné les mots qu’il emploie… 
Marignier : Je vous prie de croire que je vais avoir une sérieuse conversation avec lui ! 
Tugudu : Vous pouvez. Parce que répondre aux professeurs, encore, ce n’est rien.  
Marignier : Ah ! Bon ? 
Tugudu : Oui, enfin, quand je dis ce n’est rien… Si, bien sûr. Mais nous pouvons encore 
nous défendre. Non, le pire, c’est qu’il s’en prend à ses camarades… 
Marignier : Il s’en prend… 
Tugudu : Alors, avec ceux de sa classe, moins, bien sûr. Il n’en a frappé que quelques-uns. 
Marignier : Il a frappé les élèves de sa classe ?! 
Tugudu : Oui, enfin, juste une dizaine de fois. Ce n’est pas le pire. 
Marignier : Il y a pire ? 
Tugudu : Il s’en prend aux sixièmes… Ah ! Au moins, ça, Kevin a bien compris les relations 
de force. Si c’est petit, ça se défend moins facilement… 
Marignier : Il attaque des sixièmes ?! 
Tugudu : Uniquement quand il n’obtient pas ce qu’il veut en les rackettant… 
Marignier : Kevin rackette les sixièmes ? Mais comment se fait-il que je ne sois pas au 
courant ? 
Tugudu : Il ne doit pas s’en vanter… Vous n’avez pas remarqué qu’il avait de l’argent ? Des 
cartes ? Des jeux… 
Marignier : Si, mais… Il disait qu’il économisait ce qu’on lui donnait à ses anniversaires… 
Tugudu : Ah ! Ben finalement, il est malin… Notez qu’on le savait : aucun sixième ne veut 
témoigner. Il les effraye avec un couteau. 
Marignier : Avec… Mais, mais, mais… Mais pourquoi vous ne me l’avez pas dit plus tôt ? 
Pourquoi vous ne m’avez pas fait venir avant pour en parler ? C’est incroyable, ça ! 
Tugudu : On vous a convoqué. Plusieurs lettres sont parties. 
Marignier : Mais je n’ai rien reçu ! 
Tugudu : Ah ! Kevin doit les détourner… Cela ne m’étonne guère… 
Marignier : Mais vous auriez pu téléphoner ! 
Tugudu : Le numéro donné sur la feuille d’inscription nous fait tomber chez une boucherie. 
On a essayé. 
Marignier : Il a falsifié le numéro ! Je n’en reviens pas…  
Tugudu : De toute façon, la police vous retrouvera plus facilement que nous… 
Marignier : La police ? 
Tugudu : Oui. Alors pour les dégradations, je ne pense pas que ce soit le plus urgent. 
Marignier : Les dégrada… Ce n’est pas possible ! 
Tugudu : Si, si. Des vitres cassées, le feu à des casiers, des trous dans le mur… Bon, on 
arrivera à se faire rembourser. Non, le pire, c’est pour la drogue. 
Marignier : La drogue ? Kevin se drogue ?! 
Tugudu : Je ne pense pas, non. Il doit seulement dealer… Mais c’est pire pour lui… 
Marignier : C’est un cauchemar ! 
Tugudu : Pour nous aussi, croyez-le bien. Mais puisque vous êtes ici, je pense que vous 
pouvez faire un crochet par le bureau du principal afin de prendre rendez-vous avec lui. 
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Marignier : J’y vais de ce pas. Croyez bien que je suis navré de tout ce qu’a fait Kevin et 
qu’il va rentrer dans le droit chemin ! 
Tugudu : Je suis heureux de l’apprendre, monsieur Marévier. Je vous souhaite néanmoins 
une bonne fin de journée… 
Marignier : Marévier ? Mais mon nom, c’est Marignier. Je suis le papa de Kevin 
Marignier… 
Tugudu : Marignier ? Kevin Marignier ? Ah ! Ah. Ah ! Ben non, alors, rien. 
Marignier : Rien ? 
Tugudu : Je me suis trompé de Kevin, désolé. Non, non, alors, là, non, Kevin, bien… 
Marignier : Ah ! Bon ? 
Tugudu : Désolé de la confusion… Bon, ben bonne soirée alors. Elle va être meilleure, hein ? 
Voilà. Je vous raccompagne, c’est cinq minutes seulement par personne… 
Marignier : Mais alors, Kevin… 
Tugudu : Non, non, rien… Bonne soirée. 
 
Notes : s’il y a un peu d’excès ou de caricature, il n’est pas impossible du tout que cette 
histoire se base sur des faits réels… 
 
* Pour plus de détails sur la déclaration à la SACD, rendez-vous sur mon site  
http://ericbeauvillain.free.fr 
 


